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176 LE TOUR U MONDE

omprit
pour I"arracher aux Indiens ?
Je le retrouverai mort ou vivant, dit-il simplement a Mrs. Aouda.
— Ah ! monsieur... monsieur Fogg ! s'éeria la jeune femme, en saisissant les
mains de son compagnon qu'elle couvrit de larmes
Vivant | ajouta Mr. Fogg, si nous ne perdons pas une minute ! »
Par cette résolution, Phileas Fozg se sacrifiait tout entier. Il venait de pro-
noneer sa ruine. Un seul jour de retard lui faisait manquer le paquebot & New
York. Son pari était irrévocablement perdu. Mais devant cetle penseée: ¢ Cest

mon devoir! » il n’avait pas hésité.
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Le capitaine commandant le fort Kearney était la. Ses soldats — une cen-
taine d’hommes environ — s'étaient mis sur la défensive pour le cas ot les Sioux
auraient dirigé une attaque directe contre la gare.

« Monsieur, dit Mr. Fogg au capitaine, trois voyageurs onl dispar

— Morts ? demanda le capitaine.

— Morts ou prisonniers, répondit Phileas Fogg. L est une incertitude qu'il
faut faire cesser. Yotre intention est-elle de poursuivre les Sioux?
Cela est grave, monsieur, dit le capitaine. Ces Indiens peuvent fuir jusqu’au
deli de I'Arkansas ! Je ne saurais abandonner le fort qui m'est confie.
— Monsieur, reprit Phileas Fogg, il s'agil de la vie de trois hommes.
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. Le mécanicien siffla, le train se mit en marche, et disparut bient

eCLenn |;\.!|-'|.-.|.-,

s heures s’écoulérent. Le temps était fort mauvais, le froid trés-vifl Fix,

a gare, restait immobile. On et pu croire qu’il dormait.
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